
Abaya : SUD éducation 
dénonce une note de service
stigmatisante et humiliante

Alors que le nouveau ministre de l'Éducation nationale a fait du
bien-être des élèves à l'école un objectif prioritaire, l'une de ses
premières notes de service pointe directement du doigt les élèves
musulman·es ou supposé·es musulman·es et proscrit les « tenues
de  type  abaya ou  qamis »,  considérant  que  ces  vêtements
« manifeste[nt]  ostensiblement  en  milieu  scolaire  une
appartenance religieuse ».

Ces  tenues  n'étant  nullement  définies,  c'est  l'arbitraire  qui  va
prévaloir  et,  tandis que ce sont les chef·fes d'établissement qui
statueront pour savoir si telle ou telle robe longue doit ou non
être  considérée  comme  une  abaya,  ce  sont  bien  les  AED  qui
seront en première ligne pour mener cette tâche impossible.

On  imagine  déjà  les  situations  ubuesques  que  cette  note  de
service va générer et  les humiliations islamophobes et  sexistes
quotidiennes  qu'elle  va  permettre  de  cautionner.  Une  nouvelle
fois, ce sont les élèves musulman·es ou supposé·es musulman·es
qui  vont  en  faire  les  frais  et,  en  premier  lieu,  les  jeunes  filles
musulmanes ou supposées musulmanes qui auront à se justifier
des vêtements qu'elles  portent,  tandis  que leurs  camarades ne
seront jamais questionnées à ce sujet.

Faire du port d'un certain type de vêtement une marque de
prosélytisme  est  un  dangereux  dévoiement  de  la  laïcité  et
SUD éducation dénonce cette note de service qui stigmatise
une partie de la population en raison de sa confession réelle
ou supposée. 
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